
Prière CP du 13 octobre 2007 
 

 

 
♫  Qui peut bien mieux que toi, Marie ? 
 

R/ Qui peut bien mieux que toi refaire naître en moi le goût de la prière ? 
Qui peut bien plus que toi m’apprendre la vraie joie de dire : »Notre Père » ? 
 

1. C’est pour cela, Marie, pour mieux aller à lui, mieux chercher à lui plaire  
que je me fais petit et que je me confie à toi, Marie, ma mère. 
 

2. C’est pour cela, Marie, pour vivre en harmonie au milieu de mes frères 
 et pour que ce soit lui le premier de ma vie que je te prie, ma mère. 
 

3. C’est pour cela, Marie, pour accueillir l’Esprit au fond de ma misère,   
pour fleurir avec lui et pour porter du fruit que je suis là, ma mère. 
 
 
 
� Cantique de la Sagesse (Sg 9) AT 10 
 

Dieu de mes pères et Seigneur de tendresse,  
par ta parole, tu fis l’ univers, tu formas l’ homme par ta Sagesse 
pour qu’ il domine sur tes créatures, 
qu’ il gouverne le monde avec justice et sainteté, 
qu’ il rende avec droiture ses jugements. 
Donne-moi la Sagesse assise près de toi. 
 
Ne me retranche pas du nombre de tes fils : 
je suis ton serviteur, le fils de ta servante, 
un homme frêle et qui dure peu, 
trop faible pour comprendre les préceptes et les lois. 
Le plus accompli des enfants des hommes, 
s’ il lui manque la Sagesse que tu donnes, sera compté pour rien. 
 
Or la Sagesse est avec toi, elle qui sait tes œuvres  
elle était là quand tu fis l’ univers,  
elle connaît ce qui plaît à tes yeux, ce qui est conforme à tes décrets. 
Des cieux très saints, daigne l’ envoyer,  
fais-la descendre du trône de ta gloire. 
 
Qu’ elle travaille à mes côtés et m’ apprenne ce qui te plaît. 
Car elle sait tout, comprend tout, 
guidera mes actes avec prudence, me guidera par sa gloire. 
 

« Le Salésien Coopérateur découvre dans la Vierge immaculée et Auxiliatrice l’aspect le 
plus profond de sa vocation : être un vrai « coopérateur de Dieu » dans la réalisation de son 
dessein de salut. 
Il s’adresse à Marie, Auxiliatrice et Mère du Bon Pasteur, et lui demande la force 
nécessaire pour s’engager concrètement dans le salut des jeunes. » (P.V.A.  Art. 20, §2) 
 



La Parole de Dieu   (Lc, 11, 27-28) 
 

Comme Jésus était en train de parler, une femme éleva la voix au milieu de la foule pour 

lui dire : « Heureuse la mère qui t’a porté dans ses entrailles, et qui t’a nourri de son 

lait ! » Alors Jésus lui déclara : « Heureux plutôt ceux qui entendent la parole de Dieu, et 

qui la gardent !   
 

 
� Nous venons d’entendre la Parole de Dieu. Comme  Marie, puissions-nous la garder dans notre 
cœur et la mettre en pratique. Tournons-nous vers le Père, n’ayons pas peur de Lui parler de tout…   
 

♫ Dieu de tendresse, souviens-toi de nous ! 
 
Seigneur, chaque jour, tu nous parles au travers des événements de notre vie.   
- apprends-nous à reconnaître ta voix, rends-nous attentifs à ta présence et à ton appel. 
 
Ton regard d’amour nous rends forts : 
- accompagne-nous toujours sur le chemin de tes exigences. 
 
Ta parole nous invites à la justice, la fraternité,.. 
- Fais de notre cœur un cœur de pardon et d’amour, de partage et de paix. 
 
Ta bonté envers  nous ne faillit jamais.  
- rends-nous attentifs aux appels de nos frères et donne ta paix à ceux que nulle présence ne console. 
 
Ton amour et ta sollicitude accompagnent toujours ceux qui souffrent dans leur chair ou dans leur cœur. 
- donne-leur force et courage dans l’épreuve et qu’ils sentent ta présence à leurs côtés. 

 
 
� En union avec les absents et avec tous ceux que nous aimons ou qui se sont recommandés à nous, 
ensemble tournons-nous vers le Père.   

  Dieu notre Père, 
 

elle est difficile et exigeante, ta Parole. 
Nous te rendons grâce car nous savons qu’elle est chemin de vie. 

 Si nos oreilles ne se ferment pas au cri des pauvres, proches ou lointains,  
aux appels des malheureux, des laissés pour compte, des blessés de la vie, 

si nos mains sont ouvertes pour l’accueil et le partage, 
si nos cœurs sont sensibles à toute souffrance mais aussi à toute joie, 

si nos yeux s’émerveillent devant la beauté de ta création et les signes de ton amour, 
si notre voix chante ta louange, 

si notre esprit s’abandonne à ta divine volonté, 
si notre faiblesse s’appuie sur ta force et ton pardon,  

si notre être tout entier a faim et soif de ta Parole et de ton Pain, 
si nous recherchons et attisons toute étincelle d’espérance, 

si nous combattons en nous et autour de nous toute forme de violence, 
si nous recherchons la justice, l’unité et la paix, 

si nous faisons de nos familles des cellules d’Eglise, 
alors, nous serons remplis de ta présence, signes et porteurs de ton amour. 

Au plus profond de nous pourra sourdre ta paix 
et nous pourrons dire en vérité : 

 « Heureux ceux qui entendent la parole de Dieu et qui la gardent ! » 



 
 
 
 

 
 
 

 

♫ Marie, flambeau de nos prières (Beauraing ’99) 

 

1. Marie, tu ressembles aux prophètes, car en toi l’Esprit Saint a chanté. 
Marie, que ton cœur soit en fête sous les mots de l’ange messager. 
Marie, à l’ombre du Très-Haut, la Parole a pris chair de la chair. 
Marie, que ton enfant est beau, la coupe de tes mains a reçu la lumière. 
 
 

R/ Nous sommes pèlerins sur la terre, emmène-nous, Marie, 
flambeau de nos prières, clarté dans notre nuit. 
Nous sommes pèlerins sur la terre, emmène-nous, Marie, 
flambeau de nos prières, emmène-nous vers Lui. 

 
 

2. Marie, tu nous ressembles un peu, ton cœur écrasé de silence. 
Marie, comme un glaive de feu, l’injustice a frappé l’innocence. 
Marie, tu connais la douleur: tu vis souffrir la chair de ta chair. 
Marie, qu’à notre dernière heure, la coupe de tes mains nous porte la lumière. 
 
 

3. Marie, tu ressembles à l’Eglise, à ce peuple qui croit en l’amour. 
Marie, la mort a lâché prise : du tombeau  jaillit le nouveau jour. 
Marie, toi qui portas le Fils qui n’était pas que chair de la chair. 
Marie, la source du calice s’écoule entre tes mains, donne-nous sa lumière ! 
 
 
 
 
 
 

Derrière un être joyeux, il y a toujours un optimiste qui travaille 

Ne manquez à toujours finir vos prières par l’espérance… Et tenez cette règle 
perpétuellement que vous ne devez finir votre oraison qu’avec la confiance, car 

c’est la vertu la plus requise pour être exaucé de Dieu et de celle qui l’honore le 
plus. (Fr. de Sales) 


